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Une « p'tite madame » douée 

La croisière s’amuse ! Je l’espère bien, tant pour les croisiéristes que pour moi. 

Évidemment, dans mon cas, il s’agit d’un travail; de longues heures enfermée dans la 

salle des machines et les heures de garde en plus. Mais bon, je suis optimiste. Si tout se 

passe bien, j’aurai l’occasion, en dehors de mes heures de travail, de monter sur les ponts 

supérieurs et d’admirer le paysage. J’ai toujours rêvé d’une croisière en Alaska ! 

Bon, ça n’a pas été évident pour une « p’tite madame » comme moi de trouver une 

école qui m’accepterait, la formation en entretien de la machinerie de bateau n’avait pas 

été prévue pour une femme. Mais je suis une optimiste et l’idée de combiner mon intérêt 

pour les grosses machines avec ma soif d’aventure m’avait séduite. Il y a longtemps que 

j’en rêvais, de la mer. Je crois que ça avait commencé lors d’un voyage en Gaspésie, je 

devais avoir dix ans. Wow, on ne voit pas de l’autre côté de cette fascinante étendue 

d’eau ! Puis les images des mers du sud, des eaux turquoise, des îles couvertes de 

verdure, des plages à perte de vue. Vous me direz que l’Alaska, c’est différent. Oui, mais 

c’est plutôt l’idée de naviguer qui m’excite. 

Une fois admise, il a fallu me colletailler avec les « collègues » qui ne m’ont pas 

vraiment accueillie à bras ouverts. Mais, qu’ils le veuillent ou non, je suis douée pour la 

mécanique. 

Bon, vous ai-je dit que c’est ma première croisière ? Je ne compte pas les petites sorties 

sur le fleuve, mais ce sera l’inauguration de ma carrière en tant que mécanicienne à la 

salle des machines. Malheureusement, je ne serai pas considérée comme un officier de 

bord, enfin pas tout de suite. Il va me falloir patienter et faire mes preuves, mais je ne 

désespère pas d’accéder un jour au poste de chef mécanicien. Alors, je pourrai me 

pavaner en uniforme, accéder à la salle à manger, me mêler aux croisiéristes pour les 

spectacles et les soirées dansantes. D’ici là, il me faudra me contenter de participer aux 

exercices d’urgence pendant lesquels j’aurai à m’assurer que chacun porte un gilet de 

sauvetage. 


